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LE COMMENTAIRE COMPOSE TEXTE SUPPORT Nº1 

 
PENDANT LA NOCE 

❖  
 

Le père n’avait pas attendu longtemps pour se remarier. Petit meurtre en puissance ! Il 
avait le beau rôle mais c’était trop facile. Mâ avait depuis longtemps abdiqué et s’était laissée 
prendre par ses prières et ses saints. Nomenclature complexe pour une mise à mort évidente ? Tout 
le monde avait compris et nous attendions avec fébrilité l’annonce du mariage de Si Zoubir. Le 
père vint demander conseil à Mâ qui fut tout de suite d’accord. Les femmes lançaient des cris de 
joie et ma mère, pour ne pas rester en deçà de l’événement, accepta d’organiser les festivités. La 
mort sur le visage, elle prépara la fête ; d’ailleurs, pouvait elle s’opposer à l’entreprise de son mari 
sans aller à contre-courant des écrits coraniques et des décisions des Muphtis1, prêts à l’entreprendre 
jour et nuit si elle avait eu la mauvaise idée de ne pas se résigner ? Mâ ne querellait plus Dieu, 
elle se rangeait à son tour du côté des hommes. Ainsi, l’honneur du clan était et Si Zoubir pouvait 
éclater de bonheur. 

Noces drues, la mariée avait quinze ans. Mon père, cinquante. Noces crispées, abondance de 
sang. Les vieilles femmes en étaient éblouies en lavant les draps le lendemain. Les tambourins 
avaient couvert toute la nuit les supplices de la chaire déchirée par l’organe monstrueux du 
patriarche. Pétales de jasmin sur le corps meurtri de la fillette. […] le père était ridicule et 
s’efforçait de se montrer à la hauteur ; il fallait faire taire tous les jeunes de la tribu. Depuis que 
sa décision de se marier avait été prise, il s’était mis à manger du miel pour retrouver la vigueur 
hormonale d’antan. Zoubida, la jeune mariée, était belle ; elle venait d’une famille pauvre et 
le père n’avait certainement pas lésiné sur le prix. Sérénité du troc et netteté des comptes ! 
Pendant la noce, les femmes étaient séparées des hommes ; mais les garçons de la maison 
profitaient d’une certaine confusion pour aller rejoindre les femmes qui n’étaient là que pour se 
laisser faire. 
 

RACHID BOUDJEDRA, La répudiation, édition Denoël, Paris, 1969. 
 

 
1 Interprète de la loi musulmane  



LIBELLÉ 
Fais de ce texte un commentaire composé. Tu montreras la satire que la narratrice 
fait du mariage d’une part, et le drame de la condition féminine de l’autre.  


